
su 

»tax  —entaxaa—^——■ 

»eur, le fusil automatique à calibre plu« 
réduit. e»l là. (oui prêt, qui ne demande 
■'à vdir le jour, et son avènement n'**t 
lardé ue pair la difileullé de trouver tes 

nt milnoaa qu'il nous coûternit- 
•I ne pouvons nubhe:', d'au!' ■ i'irt, 

" ejut- n-**s attendes»« toujours fa.' i'ar- 
■aiii ir -anon de montagne à Ur r ,». ' et 
Part ill»" i.' légère de nos diviaions n ■ ;MVH- 
Jeri. I" .til cela est diablement plu* pnw- 

ant i(ire l'adoption d'uuifomie. invisible«. 
Celte question de visibilité eat d'ailleurs 

fort seoiplexe ti ne »e limite pu it la re- 
oherch" des couleurs. Ut visibilité dépend 
de la distaae*. de l'éclairage, da l'étal du 
ciel, de la position du sol'il, des fonds sur 
lanquels lea troupes se détachant. 

Je lissut fuebliuneut dans la Frantt ati- 
Wntrt sue te aui semble devoir élre prin- 
cipalement évité c'est le eoerreste dae eou- 
tourT Des naraaaaa iiaa.IMi.ajMl habillée 
~    eu*» aaraleat. aarelt-ll. saoiau visiblee 
Eaos fantassins actuels, et la reunion 

un même uniforme de deux nuancée 
i neutre*, teil oi kaki par exemple, est, 

au •outran*,  tree visible. Ce choix d'une 
S saur prétendue neutre reeerve d ailleurs 

aurariees. et nos voisins de   l'Est ne 
i eneaantee d'avoir adopté la teinte 

*' _ M tant  pas craindre d'ajouter  que 
«•ta» raaaetrhs de l'iavisibilité eet denàe- 
gje ae veux pas parier seulement dee 

lui aifjprises qu'elle favorisera et 
|4 «erre de 1670 nous fournit trop 
salis lamentable«, mais beaucoup de 

iprits, aourri* da la véritable 
nilitaire et partisans de tout pro- 
itoae, lisuaent pour funeste cette 

•MI aUresue une valeur exe**- 
k l'appareil soienuaque dont on aa 

I à sntsuror le* armée« moderne« On 
ar fair* croire k ce peuple, qui 

_jera qu'à «orne de vaillance ai 
fadéaj Maaioaaé, que la guerre eat une 
■ktstlea de aoaarlorité mécanique et que 
.aaasata estaaad des aalaaaaailee. dea aéro- 

, «as ssanasn aeotree. Ab I que oaa 
ki—iss «aaa douta, at qu'il ne 
dédaigner, tpparalseenl comma 

• dus) ce conflit fermidable e>a 
is qui laaaUbU le bakailla I 
vtsisin »spsiium b oatui dont 
Usa aaarale est la plus haute, 

praaeenpae sarteut je danser à 
taamea das urUfors»«» qui   fllail 

Kir« mr 
aa>   ventert 

Ittarra. 

■jtaan leur aaarai qui »nitsitsjtanal 
ta caut aaa «rases at l'eeprit mi- 

VWlïsoos dans ca bat leur smour- 
ktur désir da briller, leur soif de 

i, Vesja de ta bonne besogne guer- 
| eeaJbrm« k la science militaire. 

Da* anfetrrnee mi auront été «oncu* dans 
k) aanl «suite) de linvisabtlité lasmraroot 
ds* avisa past héretquse. Creigaoa* de trop 

« aaa bamsnee notre souci da las 
A Ibraa de couleurs neutre«, 

le  risque  mortal da  taira 

r*V» a« 

•'—mm 

Un pauvre homme 
En a-t-tl «its déboires, ee peuYre M. Brot, 

c'vnoiiA-^' r.itt. iitiuid^lt-nr il*? 1» r-oaajre- 
K-ttioii ot-s Sti'iir« de l'Union chrétienne», à 
Meases l L'actif nfelise atteint «5 000 rraoti 
environ ; lei frai« de Üqu*lali*oa e/ejèveo*. 
k 12 000 franc» ; l«d <nU restituées à 
:uooo francs. Il ne restera pas une ving- 
taine de millr- franc« pour enrichir la taiM 
du mitliaid. Kt voua pen>ez Men que Mir 
ce reliquat, M. Broa reV-lauue quelque» ho- 
nora iree : »C.5 franaa ae«leWaefit ! Paa «le 
centimes OAidiUOûflt Is. Ces! mod---te. Sur- 
tout ai Ton réfléchit aux dlfAcultée 4e la 
tache a "compile : « milieu hostile au pre- 
mier chef », attaques de la presse • ■ sa 
personne et à see fonction* », « firaueVe • 
des ioloresseës, intervention du clergé qui 
a m fait le vMe autout <%m umutérv* ». 

Vraiment la presse a osé attaquer la per- 
sona* et lee fonctions de cet insigne hon- 
nête bntntnp ! Vraim«nt 1e^ religieuses) ont 
oaé proteeter contre qui les exerçait à la 
pauvreté monastique I Vraiment le clergé a 
oéé dire aux catholique« que du bien volé à 
IT.gli«e n'était que du bien volé !... N'y a-t- 
il pa*> là de quoi soûle/ver l'indignation pu- 
blique f 

Heureusement, M. Bros a trouvé un tri- 
bunal pour lui allouer à titre de consola- 
ttofl 4 621 francs d'honoraires. C'est bien 
un miller de frênes de moine qu'il ne récla- 
meit. Ces canailles de cléricaux doivent 
avoir influencé le tribunal 1 

Le même M. Broa eût volontiers arrondi 
cette maigre »mm« en s'adjugeant une 
autre liquMation : celle de la Cons^égalKH) 
àm Serare de la Providence. Cour de cas- 
sation et Conseil d'Etat ont reconnu k cette 
Congregation  le caractère hospitalier. 

N. Bros n'a donc rien pu liquider. M'em- 
pêche que pour ses multiples chicanée il a 
rsuasi a obtenir 560 francs- Le reste d<» 
frai« du procès est à la charge des oootri- 

Et M. Bros n'a einpooné qu'un peu plus 
d» 5 000 frênes. Pour un si beau travail, 
n'est-ce pas inamenreux I 

■ rteTtrSsH à suppriiner lej contraate* 
eu asjaénsjffa tnp nuuim  ****» énan# à 

* rte, oar exasagMaa. es. oasvere— 
«aaa eoxuswr Rie bleu (as» la 
t ayalliliarai   eeearnee. Oaabd 

asaast 

aa aaa eapeaes. 
 I da cuir eaè eaanadiqué. 

, rapda, H y a toat eaabns ta 
: las esejssi« osl reanvIauCteutes 

> aa eus> ear d« fartas lisières 
"S aaaaaraat traa saüa/aits de 
aaouFasaakeectiar «aaa satie 

avnaa d'wissjsrer nutn «é- 
nsassl« et dat aaaaeua. Maa aar- 
aaasaabaui* m Mis. aa üaarra 

é «m aaaaaa «a paix eaa ueüe e* 
»I L'éclat des asuabnaa* a «tacs» 

k as* asfllaa a* le citoyen au sol-. 
aast. Il 'taitt prendra les baBUsas comme ils 
aaat et Ha sont ainsi. Les Allemands le sa- 

CTc 
qas esst ejxxsajpeaV est nseana temps 
lue grise de aamsaxne, leurs unl- 
> paix aulremeol variés et bril- 

les nôtres. La paix prépara la 
„ Mb euattsar sjsa» baatea aaa sar- 

'iaàxat   milaais*   enma   rélaa.    sea», 
In reconquérir la victoire. 

iliFelMi fin 
H» e»  a» «Mb   aase»      es il a» ^,-u   um« 

SX.    . « I eaamasasr m aa paar 
aaa I isba  r asaaisi basa, ranaasât 

^ajgfpeUaaVar^ 

Les retTaUtis ouTriirts 
Itaa laassais ont »a, btar, daaa le eompte- 

rendu du Ooasail das ministres que le dé- 
lai d'inscription sur la première liste est 
reporté an il mai et que, du reste, lee re- 
Iliatree demeureront ouverts pendant tuute 
a période de miee en marche de la loi. 

Les noinWles relaatives au mouvement 
eTIaaeilsitWb, continuent b être das plus 
variéee. 

A Toulouee, la proportion das déelara- 
tsaaa eet, aauure-t-oa, eexanuérabla. A Lyon, 
on accuse 13 «M lassa tut lima A Nantes 
il y m avatt 4 SOO le M avril. 

bas» suallej «a laaalrtas, la chiffre est 
iosifiüflant ' b aayaaiee. M ; i Orleans. 37 ; 
b TSiers, » ; b Cl Massai taiiaa«, ». 

Pas» la bajiHaaa «a taarsa 
traa «saterasjaa saëan bas basa 

A Levas, aa delésro* a» la C A T. a fatt 
voter par I «M eadiesuis n» as axa «tu jour 
contre la loi. A Sentis, 300 minasse ont 
fast ua ten «a >«■> de lean bolleain« au 
étant «a rbilsi'issnlsasas A Treismy 
(Taana), sxaa.sas^IWisJalaai aeattre la loi a 
aa 

lasitasstioo «ai 

Le Marin dit que dans ke Carvadœ fap- 
plioaabBB. as La lai se fait normalement. 

rasage. , 
i » Carvaoo« 

La révolte 
marocaine 

H reaaort d'un rapport de IL BoUaat, 
parveau au quai d'Orsay, que las routa* 
sont coupées et qu'à obatxua instant la voya- 
Kur risque d'être assassiné au pillé. Toutes 

i transactions commerciales sont in- 
terrompues, et, a Pheure actuelle, on peut 
considérer le Maroc comme étant un paya 
ferra*. 

La colonne d* ceoeaea enaiiaun aa nsarcba 
sur 1aa.  Il  tout aasWrar, aisialaasrt que 

as taises saé a. qu'aile avaa- 
un peu pUsa da eatarsté. 

Ckcïïpttiaa. prœhtiae de DtMn 
Las b «as «s da «a sxnrisasa eTCbraa. caar- 

sTapesar une  «axsnaalislisa  van la 
'     r. en la sait, 

BBBupar ulaissai 
Cette apératam «caeetearm par 1» jsao- 

tlexc «an* eaate viaav «a «sus âaaaaaaa va- 
riant l'une de Taourirt, l'autre da BerxueuL 

Les trahisons de XaistmB 
Dn b saillis a* 

axtraaa au*   «xaawali 

I"M? ytoTÎTs 
ilsassit sssaniiadl par ba lu 
aaaxai 

Oe» eaaas oaat écrtt b baaanu paar La* sl- 
aaniar eue la cex^ataana atareaux vaaiait en- 
core envoyer des hommes s ooufc-se-Arba 

lui asat an aaéme taenae anaaaasé ass'Us na 
voulaiaal plan avoir S rapporta ave* la* 
iasataaaaur* fransjais. / 

Ils se plaignent que le capitaine Moreaux 
veuille les faire travaillsr. Us ajoutent enfin 
S'ils sont sontre rTafld et qu'ils sont tout 

sjravaabsa JiiiÉ i ma titîalii anaata h 
magnzen. 

Raisouli aurait seaaadu qu'il leur con- 

nu 4 K> — 

Après it haine! 

«'«tail 
aja» rasa»   da  b»  Jean*   taaTasj« 

ajrassl   su*«* (aras la lasnsaa «a 
aTn fall est Usât é"ab*r*> «aa aaaa- 

ar. il ililil  i  jiasiaaaii aa inalsal 
Le ebeval était rasjaaai aaa* un saaataer 

■eeaa «avait, leeer^inent 11 s —s ■. sa*** eVsasl 
^-Suu.f^rmés Je oimleaux malinjrres. Ca sen- 

tier était un raaswaw*   annduJaant  à   la 

start dracanuu sur le aasnaVar, las anxor na> 
tits talus se hérissaient de Jonc* marina 
fucTaeuii une haute härtbar» aasea leajsllbia 

nain* «aba 
esse la aaevat"; x> 

l'ienoesaanruM da le  las m ,. I, 

m »suaxai «ai« ab 
ea> aa> aasaet pae «si asti parierai* la eaav 
SBBBT: il y «as* M*a> «baisai.- veulent 
f*n**ra la ptaa entrplese liiajaTÏsiiiai 

Tant b coup, si bnasa eaoxre un raslBsu. 
naasa eperaa* a» sen*» an raaaaiiaaaaneaaV 
il se raenav aa sansabst cieedtquaaL. 

Sa jambe faiurhe traînait pénmlamenx, 
KxanarrvS. bien qna i* aaaxaaj sa trem- 

vli stsanasnasü. b une très aaaabn daataaroe 

cens, paasa as» dean aaaban b sa asjajbxa 
et laissa aslissaaaf aan> sAsfsanu. sVfb* il 
aesstait aar son  «an   l'bauers»  isiaisia de 

mais il faut que je passe; vou- 
asssssxfsj 

■Il '   aaa 

seiilait de suivre de très près les 
monts et leur aurait eisjenrié de lit 
leurs «ohetele *-.    le iiraaxéer succès «i 
bailee aaaasa ffEI-lUar, et de rester . 
jusqu'à ee ejiTile .lient   reçu   de   nouvi 
ordr«'^. 

Le cetBHnaiai' Moreaux a copendani las 
pleins peerHers de El Ouebbas pour agir. 

l>tl« aantlade de Raisoul est consistent* 
loi oosnuaxe un acte ue Irtuison envers le 
magtizssi. 

Ses. s säst a ions asajt las EspagiMfs 
Le caaaaaxa« Ovilo. eaaf du tabor d* po- 

lice «e Larealie. et le saallalns d'état- 
major Ttsiirtu ont eu avec rtafsouli, à Ar- 
xiia. uue ss*a»raanse eotnwrsalioa cancer- 
nant Teanoi erenuael 4e trempes eapagaolee 
à l.naapha et U-tUar. 

IL lausja iatnasai. agent ofttteteux «e InV 
pagne, mandé d'urgence à El-Ksar, se ren- 
di* A Asxnln sasar aaassisr à l'entretien. 

T^es officiers espagnols se sont ensuite 
enenvajna* a bord du /Ho-ëe-la-Mmu, qai 
était noouiUe dans la baie d'Arxila. 

La motion, mise aux voix, a été. repoussé* ; 
Dtr oontre, ia manifestation s été décidée. 

Le Comité central s protesté contre l'envol de 
troupes à Bar-sur-Seine en vue de la oianltes- 
ijtioii donnant an goiafernisssal l'as««s «née que 
le calme et la dignité presaéeraleet à selle réu- 
nion. 

Bar-sur-Seine oecapé aiUitatirament 
En prévision de trouâtes, Bar-aur Bêlas vient 

d être occupé m lilalnaisst par le »f dragons 
et le II' d'infanterie «al sont srrtvaa par che- 
min de fer t 6 hearas du matin. 

Reims. 3 mal. — Dans la matinée, lea batail- 
lons du I0*!* de lign* ont quitté Epernsy al le 
vieil ■'>-■ pour rasaaaxa* Châions. Ils ca* été 
aussitôt remplacés par des effeotlfs du 15*" 
venant de aaa* «sue. Un escadron 9a 1b* ohas- 

.i tart 153 cavaliers 
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Souk-el-Arba sont 
revenus à Ei-Kxar aur l'ordre de Raisouli. 
Celui-ci, furieux de voir que eaa cavalière 
ae revenaient pas, a envoya des hommes à 
loi pear leur ordonner de repartir tout de 
■uît*. aaéme si le lieutenant Jeannerod s'y 
nfnoaait ; ce dernier a dû s'incliner. 

Le caïd Cberkaoui, très ennuyé de ce 
départ Inopiné, qui est en contradiction 
avec les demandes de renforts qu'il a 
adreseéee an capitaine Moreaux, a rem- 
placé ces troupes par 150 cavaliers Beni- 
Walek. auxquels il a garanti qu'ils louche- 
raient régulier isanal leur solde li attend 
isnpatiamtsant le retour des cavaliers en- 
voyés à la kaaba de OouniLra pour y pren- 
dre contact avec la meballa cheriflenne. 

Les Riuuilia se soulèvent contre lot 
Une fraction des Ramailia, de la tribu des 

Khlot, s'est révoltée contre Raisouli et a 
aaat liai aoa caïd. Ou pense qu'ils agirent 
à l'instigation d'r^mitjui, ancien pacha d* 
à* region, que Raisouli a remplacé. 

L'Angleterre et le Maroc 
A M. Dillon, le député national al« irlan- 

dais, lui demandant si I* gouvernement 
français avait consulté l'Angleterre au su- 
jet des opérations projetées vers Pet, et 
si le gouvernement Britannique avait ap- 
prouve de quelque façon « cette attaque à 
l'indépendance de l'empire marocain •, sir 
Edward Grey a répondu : 

« Le gouvernement de Sa Majesté a été 
informé par le gouvernement français des 
mesures adoptées pour secourir les Euro- 
péens de Fei. Il sait que semblable com- 
munication a été faite aux antres gouver- 
nements. L'action de I* France n'a paa 
pour but d'altérer le statut politique dn 
Maroc, et la gouvernement d* Sa Majesté 
ne peut voir en quoi elle prête b l'objec- 
tion. » 

L'Espagne et le Maroc 
Vlmporciol dit que la France se dispose 

à conquérir la Maroc et opérera avec 
t*0 000 hommes, en partant de Latla-Mar- 
nia et de Casablanca. 

Le Dùrrio unioeral, organe de M. Cane- 
lejas et de M. Romanones, dit que 
aaa* être pi "' rete, maki n'a pas 

«France. Les des 
pagne sont au eoxuraare que lea Français 
triomphent. 

En Champagne 
eNraffa^lISS   aVTIttSlfSM 

Le Parquet de Reims a fait procéder * 1' 
tasion du nonuné Brisntouttar fila, v!— 
Ay, st d* la feront« Uval, habitant 
IretJtuues d. ealaev et éeneaaée ea 

L'enquéU Jninesns* a. parais «e ealSTT trois 
vignerons de Damerr, «Jeaf qu'un vigaeroe de 
Mouny, qui demeureront cependant à la dfcrpo- 

— «a la Jasa** Jeequ'à la eJftture «a llae- 

Deux vignerons de Deanery ont été ôg*!«m*at 
arrêtés pour particjpation en pinege et an sebo- 

— I damery. 

la Bépubaqus i rteia«, 
i Joues deraurs ntaaUuie Isttras d« 

asaaaera, «cat ran* aulsasaisul Isl sua i |«1 

Ln érrieutiers n« seront pas jurjtfs 
avant octobre 

Les «losesasa ■esoss eaeaféa ssisal La <2aeaaBse 
des Bilans es esoassaavan. «anl 
»ton de tutDBt les eôetasës <k 
•ueétrliliM. 

esittaSS*. OB* patféeaxbkaaeaa, 
«reîMiwrnent peu cftarajWe. 

a'aetehi 
an mois d* pxssoa gasvantive 

L« snaantestatlM de 

^? atna«_qne le proses 

idejkaat 

A une rennten do Comité central de Bar-enr- 
Seine  MUS la prialoeoM de M. Dobreufl, 
ci a eépesé use nsotna repieaiexit lasfltal 
esttaaaat que la Caaaetl «rsaat «ett «él  

T-'rf?"' T T*ntjJ%i'iljii<'* M. rrabrea« eannse que la 
> east esse ajeenna*. 

t» suis ire» nrssaé. 
Krarairoff se reiec 

ooaLre le Ulua_ 

t, mais ne bougea 

R avait «a dorme* a son visage une 
expression de eouisraraee aigué... 

StnaviMar état «me carat de «et hornrne 
aai «sijisj amtr Montât dan* «e* mains. 
aaa* «aaa le* tas de b> revotât fen. les raaea 
à» laaapna. at «a* Jauaat e* sin«rœl«r pro- 
logue du drame, ksaxaaaaaextt prineorté, en 
namaal aadinlias oVvant an dosnastiq»« I 

Ce-bat cela« panséa exil élIastHIt se* lèvres 
el y (It pesas* ua si  «irsssji  sourire. 

— i* vouebrats faire ee que vous ne 
dXsTisBadet» dit-il, maus le viens de me bles- 
ser su pied : le sensation violons* que J'ai 
épiuuaae nu canir. car Je suis atteint gra- 
laaieist du- enté de c« organe, m'empêche 
ds> "saie «a nasènsfre erTort... 

eatlt fort pmrjsxble de aa aa- 

— » Je» r**o*nrnati ea arrière, drt-ll. j* 
ssasrxaaa, aar aa ddtoar, rajaindr* la grande 
aaatsv tassbi bs* joara aanrbis piqueraient la 
croupe.) et le poitrail du «as/rei, il eat vif, 
> le ment* pour la are««H»s toes, i* n'en 
serais plus maître, if aune bis sa s rail toua 
oVjux.- 

— Eh bien, reprit Michel Aodreowltch, 
Je vais laatju de mtreher... mais si von* 
n* axe laissies paa coiapisadre qne vous 
avex une mission importante à remplir, je 
me laiaaeraia bomber au milieu du sentier... 
phTtot que de faire an pat... 

dsaaeé de laut tamo* an «1- 

Kramiroir   procéda,   à   l'atlaatie  bar  tab 
autre point 

seun, vena._ 
in) s Chalon*. 

vignoble, est ogsi 

Élection législative 
L'élection d'un député de l'arrondi «sèment de 

filtere, en  remplacement  de  M. <tiaffleri«U,  dé- 
eédé, est   iiw   au  28 mai. 

Le voyage de M. Fallières 
à Bruxelles 

La réception de M. Fallières à Bruxelles. 
selon le désir du roi, aura lieu à la gar* du 
Nord. 

A son arrivée au palais de Bruxelles, 
M. Fallières recevra lea présidents du Sénat 
et de la Chambre, lee ministre*, les digni- 
taires et le corps diplomatique. 

•Une excursion à Tervueren, avec vtsite 
au Palais Colonial, aura lieu le il mai. 

MM. Bellan et Oalli seront Invités au 
dîner de gala au Palais, et à la garden-party 
au château de Lasten. 

Un service spécial de téléphone tiendra 
M. Fallières en communication constante 
avec Paris. 

Le président de la République sera ac- 
compagné, dan* son voyage a Bruxelles, 
par MM. Cruppl, ministre des .Affaires 
étrangères ; Ramondou, secrétaire général 
d* la présidence ; le commandant Laogier, 
I*  colonel    Chine.    Motlard.   directeur   du 
Eroioeols,  Maurice Harbetta, chef dn Ca- 

rnet du ministre dab AsTatras étrangères. 

Le roi de Serbie à Paris 
Le programme du séjour 

Void, dans ses grandes lHrnes. le programme 
du séjour que doit faire t Paria, vers la fin 
e* mois, le roi Pierre de Serbie : 

Le roi arrivera I Paris le Z2 mai, ft 3 heures 
de l'après-midi, et descendra au ministère des 
Affaires étrangère«. 

11 restera vlsMe t M. Patuaras et assistera 
le soir à un dmer donné en wn honneur, i 
l'glyaée. 

Le U mat le roi vMtara le Saloa et rece- 
vra, sa minietér« des AjTaire* étreageres kt 
colonie serbe. 

Dans i'après-midi. réception du roi t lHotrl 
de Ville par le Coassa municipal. Le soir, ra- 
pracesnanen d* gala. 

Le 24. le roi se rendra k l'Ecole Salas-Cyr. 
Le soir, dinar au ministère des Affaires étran- 
gères. 

Le 15. 1« roi offrir* on déjeuner aux ofb- 
sSsrs de sa promotion. 

U fu* dans l'après-oùdi «a visit« d'edaso *t 
quiP.ee« Parla ver« 8 heure*. 

Une MnniM limousine 
BoCMtnti de son percepteur 

irètfe II drapeau rtige 
J>t notre ctii uissnaésar e> Lmmd§t$ i 
L'anarcaie est partout I 
L«. commune de Laurière, obef-Ueu de canton 

de la Haute-Vienne, est ea revolution ear suite 
4e la dseteaon ministerielle translérani la per- 
ceçuon   de  Laurière   k  Saint-Stupkw-Lauriere. 

A l'oeeestoc de la nomination d'un nsnTeeu 
eoreopUttr. les habltaate, groapée au aoa du 
tocaln, non seuiesnsat e'opessèreDt au iMeaé- 
naferuent dea livre» de comptabilité du per- 
cepteur, maie a'en emparèrent et lee transpor- 
tèrent dans une ealle de le mairie où ils soon- 
teat la sarde. 

Le maire et le Oeneeil municipal oa* démie- 
elonné. Plueieur» drapeaux rouajes sont arborés 
à la malile et au Hocher. 

Le mannequin reereeenteiu ranoien pareep- 
leur a été broM ear la place pTÄüqne. La saa> 
dermerl« est BUT lee lieux. 

La persécution de l'enfance 
Cast la »tas «««Un»» «es i éiisana« aubass 

Kr l'Ialla*. N'eat-os aaa aussi la-pi 
ctuelle persécution 1 
Une étude extrêmement variée et 

an* pabUeiK tos CenfvHi»so« (t), dans Isa* au- 
saéro du é nul, offre na nlsjnint 1st**** éa 
cette persécution moderne, de ■ la lutte aoo- 
lalre d'aujourd'hui >. et montre quell« sat la 
vrai« oondlBoB de U liberté k rswonouerlr. 

Pour rscevolr es naasaro k bare d« sadotsaea, 
i. ras Baysrd, Paria, VIIP. 

Çà et là 
Morts d'hier 

•avS eMCSsejr CrKtrwf iTesjisj* snetest sewi 
•V la rae*ué «s «aseUaSa» f rarls. U ans. — 
af. nasal 0*e*ter a« Caeraneé, nuasslllii isMui è 
la Cour è*t compi««, ckevoner de la Léffiam 
«fkoskaevr, as sas. — t* rOHUwnadswf aansear- 
»sadsn, a««SS—m de immaa d**vau«oBs*av«, 
ntseabrr a» la Ugtea arbeaeear, n mu. — LE 
coioml ackasca, SMsaleal de l■Atro-aub •**•>•, 
gai ruf k nteateaxs repris«« envoyé ra fusais 
ea aiissaia muitmire, A 

(1) Revue hebdomadaire  : un an, I 
le aanviro, • fr. 15. Matssn a* la Bann* Prasse, 
b, rue Bayard. Paris, vnr1. 

Sans mot dira. Il n remit en routa, plus 
■quant encore, puis 11 s'arrêta net, 
••la, louraa aur lui-enkm« d* manière 

b faire face au oavaiier. ai feignit une 
telle sufTooelion que Wanceelaa mit pré- 
clpltajiunent pied a terre, et, las rbne* pas- 
sées au bras, s* précipita poor le soutenir. 

Cse rumeur emplissait le* oreilles de 
Krarniroff ; il ltd sembl* que aaa* les 
branches dm bouleaux, courbés sous ose 
fort* brise, ém voix imirronralont : « Oo- 

! ., *t il éprouvait usas ssriaaltoa de 
at, d* raanrrisnant de tout son 

mais il touchait au but, il continua 
k Jouer  son   rôle 1 

Le moindre geste avait son Importance 
qui pouva't placer en ses mains le sort de 
rbdrTlier de reropire, s'il devenait la noaltr* 
de aoa seoret, si la femme mystérieuse et 
chèrement aimé* tombait en «on pouvoir; 
et, tandis que te Polonais compatissent 
disait : m Vous paraisses bien malade », 
Krtunlroff, une rougeur au front, une lueur 
arrïente aux yeux, humilié dans sa per- 
sonnalité, triomphait dene aoa œuvre 1 
   J'étouffe.   J'étouffe !   murmura-t-ll.. 

La oomr 1... Je ddiallle I... 
_ Que pui>-Je faire pour votai T inter- 

roge* Wenceslas, anxieux-. 
 Dés secours, oh I des secours I Tita I» 
— Voulee-voae qae J'allie prévenir au 

village 1 «n viendra avec le médecin de 
narvadisl 

— Non, non I Ne me quitte* pas I 
Chaque mot était séparé d* l'autre par 

an soupir d'inexprimable détresse...' 
— »sais; J* ne puis rester... 
— soutenez-moi 1 Tralnez-moi 1— Je 

m'aiderai... L'espoir d'être soulagé— Menez- 

If» de Rome 
de musique 

£M «eixe teacarmi» * téfreuve <tet- 
*el du grand prix «V Rome en rvmpoti- 
r*a» musieol«, IW. Dydk, Déri, Delvin- 
cawrl, Seolto, Ceauu, Boucher, Israel. 
Chmiet, Sainl-Âulatre, La Dvrantel, Du- 
V*, Paroy, Delmai, Kriéger, Mignon, Ler- 
*»■»? et Vai.gao», tow entrét cette afrrtt- 
mastl en loge aa aalnli ae rompiègne. 

I» tu jet d» djasa« ett de Paladiike et 
le saonsr i mettre en musique et une 
poésie «rAtèert oaaaatn. La duré* de cette 
épreuve piiaara fat iandi et le concourt 
définitif commencera le 18 mai, pour finir 
le 17 jaan, toil (rants /ear*. 

Échos  de  partout 
u 

née  de  mardi  au polygone  de 
nù elle a aisiêtt aux exercicei aTfeole è feu du 

ro.tpe   d'arnUerie   lourde  de   ihr oie  *etpfMc&- 

aummlWftmr. 
F onttta\ehte9U, 

S 
Le tl nul, «teettou : au CoaseB general, dans 

Ifs romon« de la Boaride-de-^érmi {AHège), Au- 
beterre (Charente), Arlet-tur-Tech iPyréntet- 
Ortentales), Alben t (Savoie) ; au Conseil a'ar- 
rcndlstemeni, dont let cantons de Trevteret 
calvados). AlaM-Ouut (Gard), YaUntay Jrutre , 

M ont tauche  (Mièvre). 

Le Conteil général des Bouchet-du-Rhant a 
voté une subvention portr le moswrnesil au colo- 
nel »fo« a VUry-le-francoU, et un «em «a fa- 
«rar des Uetnmes doUmcee de H Curas. 

Vn  Comité cTmmattve s'est continué,     us 
la présidence de M SoM Cernai, pour parer TU 
monter seil menace, dont plantes» ds M« par- 
ties. ISotet-Pini de Btaum, n«sl sbli «son* 
samt du xv* «ilete. 

Les sssssssaajaj te Dmumtr* ont fm une 
longue excursion dans le* «as* asm de Mae, e* 
Us ont visité du itabUatcmente mduttrttU. 

Un concours rntemattemnt de 
aea * sfarssiHi les ci, u et « aeat ; des ru- 
seront uiussaslsi t cette occasion. Le prési- 
dent du Jary sers V. Mattend, membre de 
■BBH 

Oass co««emrrs auwlesjMtu U Contait eal 
dosiu Ira- dùnuitar: m ont monté leur de- 
cision par les àvricuie* de unstet sortes sat 
w tont produites après It* otttot ab rarxssatra« 
tt d— muttrwn. La dsvalsilsa de res sesiM«- 
Irrs n'a pst été acceptée. 

Réunions et Conférences 
ACTION   111"»"*  POS-JLèUM 

mai n il aVé*S»ssssjBasasjL M» ser- 
ont   eaalste   à   la   eoafsreaee   éane   per 

l'A.   L.   -1 

Molaire 
-   LIWJE   PATniOTlOUI   TMtS    fTtAWCASBBS 

Le  SB  atru,   a   Paray4«-l»k»i-tai.   meééranui   éa 
Mlle de valesjs te es M- Tesssesat, aeeeai a ta Oaar 

ÎSr1;. 1a,vjR VSJ^^ri^&jX 
«manehe,   le  soutien   du   oomaSerea  laesMteaa.   ■ 

9STm\\ttmTSFir*^ 
t» taOrnsi t I« Un de «ne neue «union. 

L« S mal. I »«roseux, réunion «*n«r«l« des «dbs- 
rentts at BoMeaui, »rec «onnryaeei de Mo» WU- 
,«t>i. présWeet« cépallaaiaMl«, et de Mme Oan- 
tur, ««Mtun dtpaneeasaan«. 

ssanaia» •> Is ssmsu» 
Le TM : Desikan 

. — r«rls ftvl.t."l&«rqulÄ di h 
(Tnana), Osasres «aaàanf. suis 
r«iu-M-aa«, M1M oaaooaor. 

le!» 
laeiitrwll- 

Le ntéohisme 
pendant les heures d« class« 

connaäS î'nïf AsTSTÎ |2^g 
sépene l'abbé INitaali, sure\+££**&,.*»* 
contravention a la loi du 9 deéseûbre w». 

L abbé Perrault avait tait le tvaU<*kieme pen- 
dant lea heures de classe. 

POUR DÉFEsDffiLAMTotS ENFANTS 

L'Ofrirtel Bubbs la déatantlea d* i. 
Uon des «lui« d* faauu* du eaaiea 
Ch«rlté (Nièvre). 

Après  le  V mai 
a. Kosia k LA paarEOTvaE >z rouoe 
0**ira*x a* donner an témoignage d'ssllsss 

et de sympathie à IS polio« municipale, M. Mo- 
ule, présidsnt du Conseil, s'est rendu est «nrès- 
midl. k t h. Vi. k la préteetnr* de penot ; fi « 
été reeu aux aortes de la eear as la ÇMé par 
MM. Upiaa, prêtât d« polio. ; Yvea-Darand. 
Touny, directeur de la police munloipal« ; Moo- 
quin, directeur général de« reeheéehes : «•- 
naïrd. ebef de la Sûreté ; 8eulUèrs, et six 
aasrss eeanaiaaalraB exvkisaanaÉas. snloarés 
de 1» gardien« d* 1* paix et d* M» inspec- 
teurs. 

M. Mnus k remis la croix d* la Légion d'hon- 
neur k l'omeler de psix CruaaasaM, qui fut 
Massé «■ f mal. plaes de la Coaeorde. dans les 
circonstance« qus nous avons rai niées ; nos 
msdaiD« d'or k chacun des gardiens de la paix 
Portensetgne «t Oanne. blessas k 
ravtasa   Su 
autres davaanalena 
municipals. 

IM   auiCIFESTAJIT*   BD   i 
L* g. czuriabrs oorrecUoaasu* _ 

k quinae Jours d« prison, Auguste Nadsgit, 
employé d aaeurances, » ans, qui, en sortant 
dn luaaSg» aaiat-Pani. avatt brandi aa saaos 
sur ia tele de* ageat qui voulait r empêcher 
ds shantsr rfatvraabaaals.   • 

bpéranee Valentm, M an«, k la «ortie de la 
même réuslea, «aaaait du «oaadele ; arrêté. Il 
lot sreavé aarasar d'à* »1st»let d'snran«, dSst 
couteau k ara* d'aiMt «t d'un «M da poivra. 
Hait Jours ds prtsoa et 5 franc« d'amende. 

Deux antres manifestants. Robin et Mamies 
Blsac, ont été condamnés par la 10* Chssabr* 
k eaux Jon* de »mon 

Six autres ont obtenu 1* renvoi de leur af- 
faire. 

I     Un*   1 ont *t 1 tutmdilnss, t «sss IW) 

b*K Bourdon, «marier «ecret ds S. S. Pie X. 
est décédé anjoord'hal k xudL k Rsanés, & l'igj 
de ti ans La date des obeèque* sera unie ait 
retour de Mgr Débours- qai est «lié assister 
au sacre de Mgr de Durfori. 

knee Vve Louis oreese. née abnée Rouseelot 
81 sus, k Paris. 

Mm« Vve Edmrard Meures*, aée Pauline-An. 
tnlnene Botaasi. ffi «**, k Monsoni-suNTIsl. 
iUnrdogxie). — Mme le mai aal II de Montalgnjo 
née ds V.ileoun. i Umôjm. — M. J.-S. Duché 
directeur de iaeoie lihc* «s Bloterd (flaute. 
Loire). — M. Pierre Basen, k France (Haut» 
Loire). — M- Philippe jalsneue«. k Saumun 

he docteur Taja dStlvtsr. il ans. b Lyon.^- 
►d Poojoely, curé d< M. r«bbé Alfred 1 ijoelv, os« 

kt-Crù«.   près  Maasise   (Cassai). 

«WeOttaUmATIOn-S 

de 9ax»t-Mary. 

.-. Joàepn CDBersarond me srrte Seanne rourret, 
oeieur« en l'éâns« du Beere-oaur Os umosss. 

Informations 
 dusotr 

MOÜTILLT» »t btaaOS 

Obdjds. * mal. — Les trou*** parties pour 
Taourirt en vue a'oceuper Dsbdsa doivent «mV 
var «ulourd'bei mercredi k Debdou. 

M. DesasOlear. anaïaïaasli« «u gounra« 
■»sot dans l'Amaiat trOadJda. est sves ae troe- 

"■"-""^"••"-bssimn;- 
ea aonSrms qu'un posts sera 1 

et que le reste de ta colonne 
troupes disponibles qui es porteront sur 1« Mou- 
kniya, aux gués de Sidl-Abdall«. Sebnarfc BV 
merads at Gaercit; ces gas* oemaMnaant 'it 
peanag* «aar* la plaine «s Tatrass «t 1« aTaMs 
d'El-DJel, où les troupes «tiendront les evens. 

«sa« t 
rejoindra 

>nt «ur 1« Mou- 

Taager, g as*i — «abat, t mal. — L'a pa- 
talllon commandé par le lieatanant-coioael Se 
aaon  srrivera  demain  tt traversera   le   tates 
Begreb pour rejoindre B-Kounltra. '   ' 

■  .'...*>.«.. ■ * 
M»OISTHAT   ATTAQnE 

Valence, t mai. — Cette nuit, deux individus 
•et toat* d'étrangler devant son domlsb« 
M. Houx, procureur de la ItépabUqua, qui avaél 
requis dans l'ttfaire des banals de la Drdme | 
les «asaessurs ont «té mis ea tulle gar m 
«gents. L'eut d« la victime set grave. 

—»Tl" 

Lerlent.  «  SMS. 

D» abiiiiataiii 
heure dn matin, 
Augeraau, cours 
BCtXvé   par  un  vent   vtolant. 

Châtiée,  à  Lorient. Le feu, 
■nt   violent,  «est   rapidement 

«etumujlqaé k un grand 
cas, apassbsaajtt k & haMatoe, et < 

i matières uü 
fait rxplealon. U sinistre a 

rapid«! 
dt uTane- 

a* troavatent das steaks aesaaBvtable* la t 
obsnSes et r 
fait txsM 
natgasme 
habité pa 

» innkinmablea. 

d* fssiiagsu aaaaxts 
habité par on«« le  

La carrosserie Bloch ne put être préservé« 
qu'en partie et. à 2 hêtres du matin, le brasier 
«ait «barusa. Les pompier« de la vin«, its 
aauats «Tirtlllerls «i dttfaaseiva. la» marias es 
ratai et Ws eavrisrt de raraenal otunhatusarl 
le fléau. 

Un dépôt de pétrole fut évasa« b «sises, en- 
traînent tout le quartier brûlait. L'amiral 
Uygnea. les autorités civil*« «i silHsbl« • 
étsleat sur lss lieux. 

Le pompier Marion 
«u visage. Le« dégits 
croit k la naalvaillance. 
LA Tiirm itn in ton» mira 

Un vapeur détenupor*   ■ 
Brest,  3  m«i.  —  Le  tempête  soufSs  ars* 

Le vapeur Irina, du part de Mina (Tl i a as 
e). «liant de Bordeaux k CirIK. ae trouva« 

k i milles de rue 4e 9s*a, eaend sea srars 
•orte-héllo« oassa et l'hélice ae perdit. La mer 
étant tria mauvaise, la vapsar «I—' 
sacres «t risqua de ae briser soi 
«e Sein. Le second de l'frev» ss . 
et gagna une barque de pêcheur qui le con- 
duisit k lila, où U réclama du «•aoura. i* 
remorqueur  Titan  partit de Brest  bamêakat«- \tan  pi. 
ment, mais ss mission fut Inutile. L'/rtots 
remorqueur   . 
ment, mais sa mission fut b 
été reeeeatré par le vvbear 
qai l'a conduit k — 

YICTOIbl   TTJbQOX .SAS*   L'TXaTIir 
Hodekis. 1* avril tvtk Adan, * tasl) —M 

sanones qn un eetobat sérieux a ea usa art* 
d-bt-SaJJeai LM Isaxnaa* ont «M beau*. U* ont 
serdn que» das ««nous qu'Us »valent pria 
*a**rlsur*B»snt aux TUN». 

La ooieone du oojenel Riga a reprb Ataraa, 
Les insurgés ss sont enfuis vers la Nord. 

LA «man IE LA BXI1IE DES BSLOKI 
ILLX  IST   baJlblJ.   A  amUZEIXBi 

La rsk» de« Belges est rentrée d* Londres t 
Bruxelles est aprbs-enca, k S beuras, et a «M 
oraamtaedtreessnMat au abats«* d« Laekaa, par 

La rsbM seunr«, dit-on, dune ottt«. 
L eet » eraindra que ce mal d'orelDe ne 

1« condemn« k an repos de trois samainss, et 
Qu'elle  ne  tmhae  assister  t  la  réeepuon a» 

Cologna, * mal. 
du nom de ' 
parce   qu'on 
avait dea élèves daaa 
tlnguaes. Ob suppose 

de langues 

pçonne' d'eeptonmure. 
e lee «phère* laa plu» dbt- 

«U« voulait s* prA 

Thirjen, née k Parla, a été arrêtée 
la^oopoonne' cVeepionnage.   a« 

curer ua clan àe niobBisattori k'yyâael. 

Nancy. 3 mai — M. Barst, directeur d'un« 
tournée théâtrale, qui se proposait de donner 
k Nancy quelques repréesntslions de la «èea 
«s M. H«nrl Berneteui, .tarés mot, a «té la- 
fom.é par kt maire, kl Beeuehet, qae ae* 
reprêsentanoas ne ssrsisoi paa autartséts. 

mol ones k doolbrasts-. Près d'ici... 1* tout 
•odiquaTai-. 

— La doctoresse 1 répéta Wensealas, in- 
larrogatif, tout en passant ses deux mains 
■ou* les épaules d» Krarniroff qui, après 
plusieurs efforts, était parvenu k te mettr* 
debout. 

— Ont, la doctoresse, Harfe Paulovrna... 
Elle rentre de Moscou saaqial Jour k cette 
heure ici I... Bile a fait dea guérleon« 
merveilleuses, ell* me sauvers— Je n'ai 
eonflaoca qu'an aile 1 

Tout en marchant avec les rênes du ebe- 
val au bras gauche et supportant Krarni- 
roff du bras droit, Wenceslas méditait oe 
qu'il venait d'entendre. 

Il ne pouvait pas sbsodoruiar cet homme. 
qui semblait prêt k retomber en syncope tt 
pouvait ss tuer dans sa civute ; la suit 
approchait... En admettent qu'après l'avoir 
laissé étendu sur 1« chemin il ailla en 
avertir quelque habitant de Servadia, quelle 
certitude avait-il qu'on le secourrait f 

Hah aussi, que de temps perdu pour ga- 
gner Moeeou 1 II y trrtveralt k une heure 
très avancée, il ne connaissait que trois ou 
quatre« ruas, et serait obligé de demander 
aana oases son chemin... et a qui f lea pea- 

■"- seraient rares I 
Sans doute, Son Excellence n'avait pas 

sons«, en lui donnant l'ordre de partir, que 
cette chose si simple, aller chercher ua 
médecin k cinq ventes de distance se hé- 
risserait d« dirBeuHés au dernier moment, 
«t que les complications se transforme- 
rslent presque en impossibilité*.. 

Wenceslas n'avait jamais hésité k obéir 
spontanément, mais il poaaédalt cette inl- 
tmtlv» des serviteur* dévoues, qui n'ont 
Jamais quitté leurs maîtres st se sont trou- 
vé* près d'eux dan» les circonstances les 

plu* graves, et obis*** d'agir par enx- 
mêmes. t 

Il avait souvent interprété les instruc- 
tions reçues dans le sens le plu* large, sui- 
vant l'esprit plutôt que la lettre. 

Il n'avait Jamais été réprimandé. Des 
paroles d* l'inconnu qu'il traînait k ses 
entes, Wenceslas avait dédoit que le bu* 
d* M mission aérait rempli s'il ramenait la 
doctor***e k la Maison Grise. 

L* secours serait immédiat «t aaauré, tu 
lieu d'être leintain et douteux. 

Michel Andreowitch avait guide son 
compagnon jusqu'k la demeure qu'il svail 
choisie... 

Devant la porte, Wenceslas eut un ins- 
tant d'héaitaUen.- Me ferait-il pas mieux 
d'accomplir strictement les ordres reçu* f 

— Eair*», prononça MioheL laconique. 
— Je n'ose pas... JVfAje songé... On m'en- 

voie k Moscou cheroatr un grand méde- 
cin I balbutia le dévoué serviteur des Sto- 
JstuxJ... 

— Cast on eaa pressant T iuUrrogêbJft- 
ohel aveo un* vivacité qui eut peut-etrt 
étonné Wanoeala». s'il n'eût et« si absorba 
par sa* preoccupation*, 

— Oh I oui, dit-il, prit au dépourvu, ma 
maîtresse est sas* connaissance... 

(A riiivr*.) _ 
EDMOND COZ. 

■sa 

i»p 

L' (f Echo du WoëJ ;; 
Laataree «t Images extraltat d« la revue .tt 

Nsêi peur les enfants daa êsolss et «es    ' 

Seite psgss «n ooulsurs sont offerte« „ 
semaine au prix modique de 0 fr. 03, 
D fr. OS p*r exemplaire, 5, rue Baysrd, rat—, 

11 n'y « p«a d'kboonemeat peur un ssaV] 
exemplair«, mal« pour cinq. Le prix est «*V 
10 franca par an. ^•a 


